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aux limites, et qu'on a des rapports d'amplitude entre chaque
onde d'indice I, ce qui donne n(n — 1) equations, le Systeme
est completement determine.

Nous_ avons pu montrer que 1'amplitude relative des ondes

reflechies etait du meme ordre de grandeur que les differences

relatives entre les vecteurs des ondes de meme indice m. Dans
les deux cas etudies: rayons X et cristaux, lumiere et ondes

ultra-sonores, ces ondes sont en effet negligeables.
Nous avons aussi pu calculer completement un cas numerique,

pouvant s'apparenter a un reseau optique. Nous avons choisi

un milieu stratifie dont la periodicite est de l'ordre de grandeur
de la longueur d'onde et dont les fluctuations sinuso'idales de

la constante dielectrique sont relativement grandes. Les ondes

reflechies ne sont plus negligeables et nos calculs montrent tres
nettement quelle orientation il faut donner au reseau par rapport
ä la direction de 1'onde incidente pour avoir des intensites
maxima dans les differents ordres. L'angle de Bragg joue alors

un role important.
Enfin, nous avons applique ces memes considerations au

probleme de la propagation de la lumiere dans les cristaux,
lorsque la longueur d'onde, par consequent, est beaucoup plus
grande que la periodicite. En premiere approximation la theorie
classique est verifiee, mais des ondes laterales et de surface

sont presentes qui ne joueront un role que lorsque le rapport
entre la longueur d'onde et la periodicite diminuera.

Institut de Physique.
Universite de Geneve.

R. Extermann et J. Weigle. — Reflexion de Bragg sur un
milieu perturbe par des ultra-sons.

Nous avons donne dans de precedents travaux la theorie
de la diffraction d'une onde lumineuse plane qui traverse un
milieu perturbe par des ultra-sons. La face d'entree de 1'onde

lumineuse etait alors supposee parallele ä la direction b dans

laquelle le milieu est periodique.
II est interessant d'etablir la theorie de la reflexion de la

lumiere sur une face perpendiculaire ä cette direction; ce sera



SEANCE DU 2 DECEMBRE 1937 143

l'analogue de la reflexion de Bragg des rayons X sur un cristal.
Les equations generates sont les memes dans les deux cas,

puisqu'elles caracterisent le milieu stratifie indefini, mais il
faudra etablir d'autres conditions aux limites.

Dans le probleme tel que nous l'avons resolu precedemment,
on cherchait toutes les ondes possibles dans le milieu avec une

composante bZ, donnee selon b; autrement dit toutes les compo-
-> -V

santes ps possibles selon une direction n normale ä b pour
former les ondes kso bZ, + reps.

Les conditions aux limites du nouveau probleme donnent la

composante p, on doit chercher les composantes bZ, possibles.
Le probleme ainsi pose presente des caracteristiques assez

differentes de Celles du probleme primitif. En efiet, il peut
arriver qu'ä la composante p donnee ne corresponde aucune

composante bZ, reelle, alors que ce cas ne se presentait jamais
dans l'etude precedente.

Pour obtenir une representation geometrique du probleme,
on se placera dans l'espace reciproque et on tracera la surface
de dispersion. La construction des conditions aux limites
montre alors immediatement que le cas ou. £ cesse d'etre reel
est celui oü l'angle d'incidence est voisin de l'angle de Bragg 6n

nl2Asatisfaisant ä la condition sin 0n —, oü X est la longueur

d'onde de la lumiere employee et A celle de la perturbation
du milieu stratifie.

L'etude mathematique du probleme montre que les valeurs
complexes \ ä considerer lorsque l'angle d'incidence est voisin

de 0n sont de la forme \ ; les ^ doivent annuler l'un
des determinants inflnis

0 6 0

0 0 0

0 0 0
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si n est impair, ou

c—(2 — 0 0 0 0

0 c—(1 — iijd2 0 0 0

0 0 c— (ii>)2 0 0

o o 6 c — (i + j'4>)2 0

0 0 0 0 c—(2+i<|>)a

si n est pair. Dans ces determinants, c est une fonction de la

composante tangentielle p de l'onde incidente, et 0 une mesure
de l'intensite de la stratification du milieu periodique.

On peut resoudre ces equations pour <\i2, on aura done pour E,

deux valeurs complexes conjuguees. A une onde exterieure

correspond une infinite d'ondes interieures dont le vecteur

d'onde est rep + ft ± Tous ces vecteurs ont une composante

imaginaire, ce qui signifie que les ondes ne sont pas
stables: elles se divisent en deux groupes dont l'un crolt

indefiniment dans la direction + ft, 1'autre dans la direction — ft.

Ce sont ces groupes qui donnent naissance ä la reflexion de

Bragg.
Celle-ci ne se produit pas pour un angle d'incidence exacte-

ment determine, comme le voudrait la theorie geometrique
elementaire, mais dans un certain domaine angulaire autour
d'une valeur superieure ä l'angle 0n de Bragg. Cet elargissement
et ce deplacement sont d'autant plus sensibles que n est plus
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L6on Scham es. — La matiere interStellaire comme cause

eventuelle du deplacement du spectre des nebuleuses vers le rouge.

On sait que le deplacement AX du spectre des nebuleuses

extragalactiques vers le rouge est proportionnel ä la distance r

AX a — • X
c

(1)
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